Séquence n°5  L’Enfant Sauvage 1970 film de François Truffaut France 1h24mn

séance 04 le questionnaire
CORRIGE

CHOISIS TES QUESTIONS POUR OBTENIR UNE NOTE SUR 20

LES QUESTIONS SANS PRECISION DE BAREME VALENT 1 POINT

INFLUENCES 

cinéaste :  Robert Bresson le journal d’un curé de campagne 1951 (N/B, austérité, silences, personnage filmé rédigeant son journal)

histoire : adaptée d’un document : les Mémoires de Jean Itard

contexte historique :  1893, c’est l’époque du Directoire (Révolution), les débuts de la psychiatrie avec à Bicêtre les travaux du professeur Pinel sur les fous, Institut des Sourds-Muets aux Batignolles, rien sur la pédagogie moderne : Itard est un précurseur.

biographique :  Truffaut fut un « sauvageon » comme le petit Antoine Doinel du film les 400 coups (1959) qui le rendit célèbre et lança la « Nouvelle Vague » du cinéma français.

1°) Sur quelles techniques le réalisateur joue-t-il pour donner l’impression de relater des faits anciens ? cites-en une le choix du N/B, les ouvertures/fermetures à l’iris, le carton du début, pour rappeler les films muets
.

 CONSTRUCTION : GENERIQUE, PREGENERIQUE, GENERIQUE DE FIN

2°) comment commence le film ? par le générique


3°) que contient le prégénérique ?il n’y en a pas (seule une dédicace à Jean-Pierre Léaud, le jeune Antoine des « 400 coups »



4°) on appelle un « carton » un texte sur fond noir comme les inter-titres dans les films muets : quand y-a-t-il un carton et que nous apprend-il ? la toute première image, information spatio-temporelle.



5°) quelles informations nous apporte le générique de fin ? le nom des acteurs, du scénariste, adaptation et dialogues, les sources « d’après Mémoire et Rapport sur Victor de l’Aveyron »


CONSTRUCTION : LE SEQUENCAGE

il s’agit de la mise en images du journal d’un professeur

relatant l’apprentissage de son élève,Victor

6°) après le générique, par quoi commence le film ? un « carton » noir précisant « cette histoire est authentique ; elle commence dans une forêt française un jour de l’été 1798 ».

7°) par quel raccord est assuré la transition avec le premier plan du film ? une ouverture à l’iris
8°) replace dans l’ordre chronologique ces séquences du film
par lettre juste :
0.25 pt


dans les tableaux ci-dessous :
2 JOKERS :
7 = A
8 = I


1. M Découverte par une villageoise
8. I Pinel et Itard lisent les journaux

2. D La chasse à l’enfant dans la forêt
9. C Arrivée de l’Enfant à l’Institut

3. K Dans son bureau Itard découpe 1 article de presse
10. L L’examen clinique par Itard et Pinel
4. H Prisonnier au village
11.G  on visite le phénomène de foire

5. B Dans la foule moqueuse un vieux l’aide
12. J le sauvage est agressé par les enfants sourds
6. E A la gendarmerie
13. F avis différent sur son sort entre Pinel et Itard

7. A voyage en diligence vers Paris


I : L’enfant sauvage en Aveyron
0mn13mn

	1 =M
	3 =K
	5 =B
	7 =A

	2 =D
	4 =H
	6 =E
	


II. L’enfant sauvage à Paris :
14mn26m

	8 =I
	10 =L
	12 =J

	9 =C
	11 =G
	13 =F


9°) Comment est assurée la transition entre les parties I et II  ? une ouverture à l’iris


10°)
replace les scènes dans l’ordre chronologique :
par lettre juste :
0.25 point


dans le tableau ci-dessous :
2 JOKERS :
4 = H
8 = I

1. G accueil de Mme Guérin
6. E mettre le couvert

2. D nettoyer le petit sauvage
7. A l’exercice de la noix

3. J 1ères chaussures, 1ère morsure.
8. I chez l’ami : Lémeri remplace son fils à la brouette 

4. H expérience : seul dans sa chambre face au froid
9. C salle à manger : remplacer les noix par des soldats de plomb
5. B chez l’ami : transport en brouette par 1 autre enfant
10. F « o » comme Victor : enfin, il a un nom, il existe


III. Chez Itard: apprivoiser l’enfant sauvage : commencer par l’essentiel
26mn43mn

	1 =G
	3 =J
	5 =B
	7 =A
	9 =C

	2 =D
	4 =H
	6 =E
	8 =I
	10 =F


11°) sur quel raccord se termine cette partie ? une fermeture à l’iris


12°) replace les scènes dans l’ordre chronologique :
par lettre juste :
0.25 point


dans le tableau ci-dessous :
2 JOKERS :
5 = B
10 = L




TOTAL = 14 points
1. M apprendre à demander : à table, de l’EAU
8. I Victor caché dans le tilleul : Itard panique.

2. D apprendre à demander : chez Lémeri, du LAIT
9. C V. virtuose du jeu de rangement (objets/images+mots)

3. K demander : le langage en action (tape sur bol)
10. L 1ère crise de nerfs (exercices trop difficiles)
4. H miaule le mot « lait » mais APRES
11.G Victor ruse : il empile les lettres pour les ranger

5. B premiers sons (diapasons, bougie et tambours)
12. J 2ème crise de V : Mme Guérin sévit.
6. E petits pois, clé, clochette et passion pour le rangement
13. F Victor et Itard en promenade dans la nature

7. A ranger objets sous leur image (tableau noir)
14. N sous le pigeonnier Victor hulule à la pluie

IV Victor et l’apprentissage de la civilisation : les mots
43mn1h05

	1 =M
	3 =K
	5 =B
	7 =A
	9 =C
	11 =G
	13 =F

	2 =D
	4 =H
	6 =E
	8 =I
	10 =L
	12 =J
	14 =N


13°) replace les scènes dans l’ordre chronologique :
par lettre juste :
0.25 points


dans les tableaux ci-dessous :
3 JOKERS :
5 = B
10 = L
13 = F

1. M départ d’I pour Paris : pourront-ils garder V ?
09. C Joie du virtuose du jeu des objets mais expérience de l’injustice
2. D V et bougie, la nuit : retour d’I de Paris
10. L cabinet noir2 : révolte : l’homme moral » est né.

3. K Damier, lettres de bois, colère de V et cabinet noir : 1ères larmes
11.G pas de promenade : Itard part seul chez le médecin
4. H cuisine, P’tit déj et lettres de bois : L-A-I-T
12. J au chevet d’Itard : V renvoie le médecin !

5. B chez Lémeri, V sort ses lettres pour demander du lait
13. F V s’échappe dans la forêt (mais il a changé) : désespoir d’Itard
6. E échec et doute : l’alphabet des sourds-muets
14. N V échoue à voler une poule

7. A Sous le pigeonnier, Victor hulule à la lune : Itard observe et doute
15. O Victor revient CHEZ LUI.

8. I Tableau noir et écriture : échec, mais porte-craie : vive l’inventeur


V succès et découragement

1h051h14

	1 =M
	3 =K
	5 =B
	7 =A
	9 =C

	2 =D
	4 =H
	6 =E
	8 =I
	10 =L



VI fugue et épilogue

1h141h18

	11 =G
	13 =F
	15 =O

	12 =J
	14 =N
	





sous-total = 6 points



TOTAL = 20 points



CONSTRUCTION : LE SCHEMA NARRATIF 
2 points par réponse
14°) Pitch : (mot anglo-saxon) présentation très courte du film et de son thème. 



à la fin du XIXème siècle, un enfant sauvage est découvert en Aveyron et ramené à Paris pour être étudié : le professeur Itard obtient de l’emmener chez lui afin d’entreprendre avec l’aide de sa gouvernante Mme Guérin son éducation et consigne ses conclusions cliniques en tenant un journal. Peu à peu, l’enfant devient Victor.


15°) Situation initiale : quand l’histoire commence : qui, où, quand, que fait-il ?… 



Un enfant sauvage vit seul dans des bois de l’Aveyron à la fin du XIXème siècle

16°) Elément modificateur : quel événement va tout changer ? une paysanne ramassant des champignons le découvre et alerte le village


17°) Climax  point culminant du film : la séquence la plus forte, et ensuite tout s’enchaîne pour aboutir à la fin «o » comme Victor (tel le paterfamilias des romains prenant l’enfant et lui donnant un nom l’intègre dans la société des hommes.)



18°) Elément de résolution : la solution qui permet enfin au personnage d’arriver à la situation finale.La fugue : prise de conscience qu’il ne peut plus retourner à la nature, il appartient désormais au monde des hommes (très beau plan à la ferme, chemin « frontière », échelle et angle)

19°) Situation finale : quelle est la situation des personnages à la fin du film ?  



Victor est revenu chez lui, et l’apprentissage pourra continuer, mais sous la vigilante bienveillance de Mme Guérin, TOUT est dans l’image, les ch/ctre-champs sur I / V+G, avec le contre-champ sur le groupe G+V en contre-plongée, cette fois, face à Itard  : elle le protégera des excès de zèle de son maître


 SCHEMA ACTANTIEL : les différents regards portés sur l’enfant
+0,5 pt par case juste

les rapports de l’enfant sauvage avec les autres personnages
-0.5 par case fausse
20°). Voici des personnages du film, complète le tableau :
(12x1.5= 18 pts)

pour chaque personnage, indique le cas échéant :

- lettre A pour adjuvant (aide), O pour opposant,


- le lieu où il rencontre l’Enfant Sauvage (A pour Aveyron, P pour Paris, C pour la campagne de la banlieue de Paris),


- ce qui le caractérise ou sa réaction face à l’Enfant Sauvage :


ex : fonction : maître, réaction : peur)




sous-total = 30 points



TOTAL = 65 points
	SUJET : l’enfant sauvage

PERSONNAGES :
	Fonction caractéristique      ou       Réaction
	Ad /

Opp
	Lieu

A/P/C

.mets une croix

	villageoise qui le découvre, villageois
	Peur de l’inconnu = fuite, demander secours

Incompréhension du monde des hommes face à V
	O
	A

	Les chasseurs qui l’attrapent
	Réaction de défense et Détermination

Fonction sociale : protéger la société
	O
	A

	Le vieux du village


	Compassion face à la différence

Visage positif de l’Homme Civilisé
	A
	A

	Les enfants du village


	Curiosité cruelle face à la différence
	O
	A

	Les gendarmes


	Indifférence

Fonction sociale : protéger la société
	O
	A

	Les journalistes


	Curiosité  sans humanité

Visage négatif de l’Homme Civilisé
	O
	A

	Les parisiens


	Curiosité égoïste et malsaine

Visage négatif de l’Homme Civilisé
	O
	P

	Le gardien de l’Insti-tut des Sourds-muets
	Cupidité et indifférence

Visage négatif de l’Homme Civilisé
	O
	P

	Le professeur Pinel


	Curiosité scientifique

Limites de l’ouverture scientifique
	A /

O
	P

	Le professeur Itard


	Curiosité scientifique, humanité et compréhension

Figure du Maître, du Père
	A
	P / 

C

	Mme Guérin


	Humanité et compassion

Figure maternelle
	A
	C

	Famille Lémeri (voi-sins et amis d’Itart)
	Humanité et compassion

Visage positif de l’Homme Civilisé
	A
	C


LES LIEUX / LE TEMPS du film

21°) Il y a une opposition très nette dans le film entre 2 types de lieux: lesquels? Les intérieurs symbolisant la civilisation, les extérieurs, la liberté de Victor AVANT.


22°).indique quand ces différents lieux apparaissent (plusieurs réponses possibles).


Tu peux t’aider du séquençage, questions  8° à 13° :
1 point par séquence

ex :
 la forêt = I M Découverte par une villageoise et D La chasse à l’enfant 


et VI F Victor s’échappe dans la forêt
a.) la forêt : I et VI cf ex supra


b.) la grange-prison I dans le village, attaché comme un animal, casse la lucarne 


c.) le village I en attendant les gendarmes, traverse sous les quolibets 



d.) la gendarmerie-prison I en attendant son transfert


e.) les rues de Paris II à son arrivée avec foule en costume (les Incroyables mode du Directoire)


f.) l’institut des Sourds-Muets (int/ext) avant son départ pour maison d’Itard+visite d’Itard à Pinel


g.)  la maison / le jardin d’Itard III, IV, V et VI l’essentiel du film


h.) la maison / jardin du citoyen Lémeri III et IV


23°). Combien de temps le film dure-t-il ? 1h24
, 24°). Combien de temps l’action dure-t-elle ? environ une année


25°). A quelle époque l’action se déroule-t-elle ? en 1798


26°). A quelle époque le film a-t-il été tourné ? 1970


 LES MANIFESTATIONS DE L’EMOTION influence de Bresson 

27°). comme chez le cinéaste Robert Bresson, les personnages expriment peu leur émotion, c’est la caméra qui saisit un geste, un regard. Pour chaque personnage, cite une scène et précise quelle émotion est traduite.

1 point par scène

a.) professeur Itard : ex angoisse d’Itard faisant les 100 dans l’attente de Victor (fugue) Itard est incapable de montrer ses sentiments ses émotions / son contraire : Mme Guérin, figure maternelle, le Vieux villageois. Mais derrière son rôle de professeur auquel il veut se cantonner, l’émotion perce et Truffaut la filme avec beaucoup de retenue (la nuit dans la chambre de Victor, la caresse quand il le sort du cabinet noir, seul avec le tic-tac de l’horloge dans l’attente de la disparition arpentant son salon, gros plan sur sa main rédigeant une lettre pleine de ratures pour annoncer officiellement la disparition de Victor)

b.) Victor, prend les mains d’Itard, la nuit dans sa chambre pour qu’il le caresse, Victor rit devant l’absurdité (pour lui) d’apprendre l’alphabet des sourds-muets, V sautille de joie avant de partir en promenade et gambade, verse larmes silencieuses, regard bouleversant du dernier plan


c.) Mme Guérin, accueil chaleureux, le défend contre Itard quand il le fait trop travailler, seule à le calmer lors de ses crises en lui disant des mots simples et doux, lui caressant les cheveux, le traite de suite comme un enfant normal « mon garçon »


d.)  Vieux villageois, l’arrache doucement à la foule en le prenant par la main, en le menant boire de l’eau au baquet/ à la gendarmerie, le rassure en l’approchant doucement, lui évite la rudesse du gendarme/ à l’Institut s’inquiète de son sort lors de l’examen et donne un exemple tout simple de son acuité auditive


e.) Truffaut, son vécu d’enfant blessé le rend proche, il joue lui-même le personnage d’Itard, sa caméra capte les regards de l’enfant


f.) spectateur terriblement ému par les silences, le LANGAGE EN ACTION de ces 2 handicapés (3 ? Itard+Victor+Truffaut) incapables de verbaliser leurs sentiments TOUT passe par les regards, les champs-contre-champs échangés, les gestes esquissés, à ce titre le dernier est magistral car la voix sèche et doctoral d’Itard qui se veut jusqu’au bout dans son seul rôle de maitre s’oppose au champ-contre-champ plein de tendresse contenue entre les 2 (V en contre-plongée, cette fois !)


g.) citoyen Lémeri et sa famille la femme l’évolution des sentiments de V vue de l’intérieur de la cuisine on le voit peu à peu arriver en courant et même coller son nez à la fenêtre tout content avant de rentrer (la caméra le suit en un seul plan passer de l’extérieur à l’intérieur), leur fils : la caméra le suit peu à peu en un seul plan-séquence sortir, s’approcher, demander par geste et se faire véhiculer par l’enfant chaleureux sans qu’aucune parole ne soit prononcée ; la façon dont Victor manifestera sa déception lors de la visite suivante est filmé de la même manière et c’est par la main qu’il entraîne le citoyen Lémeri au jardin pour qu’il joue le rôle de son fils à la brouette 
  

 LE LANGAGE EN ACTION 

28°).qui utilise cette expression ? le professeur Itard à Mme Guérin pour expliquer le comportement de Victor


29°).que signifie cette expression ? Victor ne peut utiliser les MOTS pour communiquer mais il sait se faire comprendre par des gestes significatifs de ce qu’il veut




sous-total = 22 points
TOTAL = 87 points
30°).cite une scène illustrant le langage en action Victor réclamant de l’eau à table, Victor réclamant du lait à la citoyenne Lémeri en tapant sa jatte, Victor prenant le chapeau et la canne d’Itard pour sortir en promenade, Victor prenant le chapeau et la canne du docteur pour l’expulser de la maison, Victor tirant par la main le citoyen Itard pour le jeu de la brouette
 LE ROLE DE LA NATURE
31°).quelle rôle joue la nature AVANT ?TOUT, dure mais ensymbiose, lui a donné force et courage de survivre
32°).sc début (buvant au ruisseau, montant à l’arbre, rusant pour échapper chiens, luttant /tuant un chien)
33°).quel rôle joue nature chez Itard ? Attirance, nostalgie FENÊTRE liberté/contraintes de la civilisation
34°). Sc Truffaut insiste beaucoup sur le rôle de la FENETRE : 1. vers laquelle l’enfant est tourné tandis que Itard lui enseigne, 2. ouverte et V. à cheval dessus, 3. devant face à l’extérieur quand il boit sa récompense, l’EAU. 4. « danse » sous la pluie à l’Institut sous le regard d’I et Pinel. 5. même jeu sous le pigeonnier chez Itard pour à la lune sous le regard d’Itard. 6. BONHEUR des promenades.
35°).quelle rôle dans FUGUE finale ?Révélateur : il ne sait plus (ne veut plus ?) vivre en symbiose avec elle 
36°).cite une scène : il ramasse à manger mais le rejette : il n’apprécie plus il va retourner chez les hommes pour voler une poule il traverse le chemin (cf. symbolique) qui sépare son monde d’AVANT dans la nature et son monde MAINTENANT civilisé
 OBJETS SYMBOLES ET RITUELS :

37°).pour chaque mot, dis quelle scène du film il évoque et pourquoi
x1 point

a.) fenêtre : les ouvertures : portes et fenêtres manifestation des 2 mondes qui s’opposent : extérieur =nature et liberté, intérieur=contraintes de la civilisation mais compagnie des hommes, nombreux plans d’intérieur (avec fenêtre en second plan) de V vu à travers fenêtre, de V à cheval sur fenêtre ouverte, de V distrait car regard tourné vers fenêtre et ext, Les PORTES aussi ( plan fixe de la chambre de V avec Mme G ou Itard entrant et sortant parfois juste une tête pour voir évolution)
b.) bassin le bassin de l’Institut, même symbolique : 1. début II en plongée, rapproché puis zoom arrière pour vue d’ensemble sur l’institut, 2. plan-séquence : d’ensemble, entouré des enfants-sourds rieurs complètement socialisés, la caméra suit en panoramique le gardien qui s’en éloigne pour chercher V tapi dans les feuilles morts (associal) pour le porter au dortoir (visite-attraction), 3. en plongée avec V sous la pluie seul sous le regard préoccupé de Pinel et I à travers la fenêtre (près du bassin mais seul et dans une attitude associale)
c.) la brouette étape de la socialisation et langage en action : 2 temps 2 scènes : « demande » au fils de le transporter et l’enfant se prête au jeu, 2 en l’absence du fils, vive colère de Victor qui prend le père par la main pour qu’il se substitue au fils
d.) le bol (d’eau, de lait : le « langage en action »)
e.) bougie victoire de la civilisation sur la nature, nombreuses scènes 

f.) canne et chapeau haut-de-forme langage en action : pris avec joie par Victor car RITUEL prémisse d’une promenade, donné de force par Victor au docteur pour signifier départ-expulsion
g.) verre d’eau élt essentiel ds vie de V, le rattache à son passé, récompense RITUELLE d’Itard à son élève
h.) rangement « une passion pour le rangement » dit Mme Guérin illustré par la scène de la clé et clochette interverties que V replace au bon endroit et qu’Itard s’empresse de réutiliser sous forme d’exercice, encore une forme de RITUEL qui le rassure
LE LANGAGE CINEMATOGRAPHIQUE 

(LA REDACTION du journal et son traitement cinématographique
38°).sous quelle(s) forme(s) le journal d’Itard apparaît-il ? 1. voix-off accompagnant illustration en image, 2. complément à l’action, 3. transition entre 2 scènes : conclusion / introduction, 4. personnage filmé en train de l’écrire avec différentes échelles de plan : a. ensemble, sur le pupitre, avec ou sans Victor, b. la fenêtre et le pupitre, toujours debout, austère, c. gros plan sur la plume courant sur le papier, nette sans ratures, 

5. c’est le fil conducteur du récit et 6. le lien du cinéma de Truffaut avec la littérature.


(VOIX OFF, SON HORS-CHAMP
39°). quel personnage SEUL Itard s’exprime en voix-off, il REDIGE ou LIT son journal, qui sert de fil conducteur au film
40°) exemple de son hors-champ : le fracas du livre qui tombe lors du 1er examen de Victor par Pinel et Itard effraie tout le monde mais ne fait pas sursauter V : on ne voit pas le livre tomber, seulement la réaction des personnages (et la nôtre !)


(MUSIQUE, SILENCE et SON DIRECT 

41°).qui a composé la musique entendue dans le film ? musique classique de Vivaldi


42°) Y a-t-il un leitmotiv ? oui, plusieurs thèmes, toujours empruntés à Vivaldi


43°) quand la musique intervient-elle ? pour souligner un sentiment, un succès de V, une émotion et souvent en fin de plan, avec discrétion, après un silence, pour conclure


44°).Y a-t-il des silences dans le film ? oui, très nombreux (son en prise direct), peu « bavard »


45°). Y a-t-il des bruits dans le film ? oui très nombreux mais les bruits de tous les jours, sans radio ou télé en bruit de fond, sans paroles, les bruits de la nature, des objets qu’on déplace (le bol pour réclamer du lait, les lettres de bois,…) créant une atmosphère particulière, intime, authentique.


46°).comment est capturé le SON ? son en prise direct, caractéristique de la « Nouvelle Vague » du cinéma français, plus d’authenticité, de naturel



(LE MONTAGE :

47°). L’ellipse : cite un exemple après 3 mois : IV Itard en voix off écrivant son journal, après 7 mois : V Itard en voix off écrivant son journal…


48°). Les raccords : cut, fondu enchaîné etc…cite un exemple et précise

49°). Les raccords : que te rappelle les ouvertures/fermetures à l’Iris ? les films muets


50°). Les raccords : il y au moins 6 ouvertures/fermetures à l’iris dans le film peux-tu en situer une ? tout début, sur la femme ramassant des champignons, 13mn : sur la diligence qui l’emmène à Paris, 43mn fermeture sur les 3 attablés : on lui donne un NOM : Victor, 1h05 fermeture sur V plaçant les lettres en bois chez l’épouse Lémeri pour avoir du lait, 1h14 « il éprouve donc un sentiment moral », dernier plan, fermeture à l’iris sur le visage de l’enfant


51°) l’échelle des plans : cite un exemple de plan d’ensemble ou de gros plan et précise plan d’ensemble en plongée sur la forêt et Victor minuscule entrant dans le champ poursuivi par les chiens, gros plans sur les objets-symboles (lettres de bois, ciseaux et ongles noirs, les mains d’Itard rédigeant son journal…)


52°) montage alterné : 2 scènes qui ont lieu en même temps dans à des endroits différents sont découpés en plans qui alternent jusqu’à la rencontre finale des personnages par exemple. Cite un passage caractéristique Victor en Aveyron / Itard à Paris découvrant et se passionnant pour ce cas jusqu’à leur rencontre à Paris, ou lors de la fugue, l’attente angoissée d’Itard, la rédaction de sa lettre désespérée à l’Institut et la fugue dans la forêt  puis le retour de V s’approchant de la fenêtre 

53°) Mouvement de caméra : travellings : les travellings d’accompagnement sont nombreux, dans les plans-séquences notamment quand la caméra suit Victor depuis la fenêtre de la cuisine des Lémeri s’approchant de la vitre puis faisant le tour pour rentrer dans la maison, passer dans le salon et demander du lait (même jeu quand il éconduit le docteur depuis le chevet jusqu’à la porte d’entrée en passant par l’escalier…) plans fixes: les plans-séquences commencent souvent en plans fixes où les personnages entrent peu à peu dans le champ et alors la caméra les suit (la poursuite, à table, les leçons, depuis la cuisine des Lémeri) zooms : avant : cf question l’échelle de plans, arrière : gros plan sur le bassin s’ouvrant sur l’ensemble de l’Institut pour intro)

54°) les champs/contre-champs : cite un exemple jeu de regards entre Mme Guérin, Itard et Victor à table pour la leçon sur DEMANDER DE L’EAU
55°) angles de prise de vue : quel est l’angle le plus fréquent ? normal, horizontal, plus d’authenticité, rendant les plongées d’autant plus riches en sens
56°).angles de prise de vue : la plongée : cite un exemple 1. cf la poursuite question 51°), 2. à l’institut Victor seul au bassin vu depuis la fenêtre où Pinel et Itard débattent sur son sort (renforce l’enjeu), 3. Victor sous le pigeonnier dansant sous la pluie, 4. a nuit à la lune près du pigeonnier vu encore de la fenêtre par Itard là encore pour souligner le doute sur son      sort)



sous-total = 34 points
TOTAL = 111 points
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